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Introduction 


es ji Ces il ail aus 
Voici un résumé des mécréances principales du gouvernement saoudien, avec 
les preuves indiscutables ; pour celui qui cherche la vérité. 
Ceci en attendant la deuxième édition de la version détaillé : «Le royaume des Àl 
Saoud, entre la réalité et le mythe » 
Nous demandons à Allah d’accepter nos efforts s’ils sont sincères et 
conformes à Sa Loi, et d’en faire un moyen de guidé pour ceux qui ne croient pas. 
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L’Arabie Saoudite et l’Onu 


Ibn AI Qayyim a dit : 


Quil Lo iS9 dwlwlg x>oïll Loi dual 039 
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ol > oil US )i LS il Gloläall 0159 daSx, 
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« Et cette question est la base du monothéisme et sa fondation 
même. Et beaucoup de gens veulent un autre que Lui pour juge 
auprès duquel recourir et porter leurs disputes et duquel ils 
acceptent le jugement. Et ces trois degrés sont les piliers du 
monothéisme : de ne prendre nul autre que Lui pour Seigneur ; 
ni pour Sauveur ; ni pour Juge. » [Madärij As-Sâlikin 1/182] 


Nous allons commencer par démontrer la nature des liens entre l’Arabie 
Saoudite et l’Onu, après quoi nous allons expliquer ce que contient l’Onu comme 
polythéisme. 

Le ministère des affaires étrangères d’Arabie Saoudite déclara dans son article 
intitulé « La politique extérieur du royaume » [Angæudl Au pull AStaatt Ass jai Lulu] publié 
le 9/12/2004! : 


Basiall a0Ÿ1 Aigl Cu gall slise Ÿ| ani Lei 36 À gœull À pull AKledll ÿixis 
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«Et le royaume d'Arabie Saoudite se fait gloire d'être parmi les membres. 


fondateurs de l’organisation des nations unies depuis 1945. Ceci partant de la foi 
profonde du royaume, en la paix mondiale qui est l’un des objectifs de sa politique 


extérieur. De ce faite, elle n’a pas foi en l'utilisation de la force comme moyen. 


d'appliquer sa politique extérieure, maïs elle croit en même temps qu'elle a droit à la 
légitime défense, ceci comme étant l’un des principes du « droit internationale ».… » 
e  L’Arabie se fait gloire de fonder l’Onu, ce qui prouve qu’elle ne croit pas 
en l’interdiction de cet acte. 
e  L’Arabie Saoudite n’a pas foi en le Jihâd de conquête ; elle a donc rejeté 
une obligation Islamique reconnue à l’unanimité des tous les musulmans 
sans exception. 


Discours de Fayçal Ibn Saoûd à l’Onu 


: http://www.mofa.gov.sa/Detail.asp?InNewsltemID=24605 
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L’émir Fayçal Ibn Saoûd a dit dans un discours qu’il donna à San Francisco 
lors de la conférence de 1945 alors qu’il était le ministre des affères étrangères à 
l’époque : 
ai à es all les el A 4 lil pr ai "Y} Gin À LAN bd dis Hs 
ail; in pe Nls malall ; À SU las puni li ges ço jSÏ 8 pe ges sl 
Gel (ail 3 jai lidle Ale (Gin (ll ColuŸl 34 Gi la OS 


43 ; 2 

«Et dans ce genre de moment, il ne faut pas oublier l'immense efjort fourni 

par le défunt pardonné Franklin Delano Roosevelt pour la cause de la paix. Et 

certes nous appliquons et nous nous engageons à ce qui est noté sur ces feuilles ; et 

une fois de plus laissez-nous mettre une limite à l’égoïsme, au profit, à l'oppression, 

l’abus et l'injustice, afin que ce pacte soit la base de la structure sur laquelle sera. 
bâti notre nouveau monde meilleur. » 

e Fayçal prononce la formule « Marhoûm » (pardonné) envers un 
mécréant décédé, or aucun pseudo salafi n’ignore que ceci est un 
égarement évident ; lorsque Hassan Iquissen utilisa cette expression 
envers José Bové, ils n’eurent aucune difficulté à déclaré que c’est un 
égarement évident. 

e  Fayçal déclare ici, sans aucun jeu de mot possible, qu’il veut que la 
charte de l’Onu soit la structure sur laquelle bâtir le nouveau monde 
meilleure. 


Et il dit lors du 30°" congrès de l’Onu : 
Basiall a Yl Li Ge Lele HN 9 pal dll $ Lt & (ie 8 y sal ogl C 
où Lai Ki s GaŸ 3 ul à Li Cul 43 péull Jlel Jia (sl Leilse qu 5 5 
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«Ce congrès à quelque chose de particulier, 30 ans après la création de 
l’Onu et la mise en œuvre de sa charte qui représente les espoirs de l'humanité non 


seulement pour la paix et la sécurité, mais aussi dans le développement économique 
et social, et la prospérité dans le cadre de l'équité, l'égalité et l'entraide. » 


let él Ÿ 5 (ca Leul si Ÿ 5 Aobiall oûa (sas éllis a s 

Et dans ce même discours il dit à l’encontre de l’Etat hébreu qui transgresse les 

clauses : « En agissant ainsi, il défie cet organisme, ne s y afjilie pas pleinement ni ne 
prend en considération sa charte. » 


Il a dit lors de son discours de clôture à San Francisco après avoir rappelé que 
la charte ne l’Onu ne représente pas la perfection pour les petits Etats : 
À 99 Dames Jia il Ci quill ie"ai Le janl EL D sgicll ge 
« Malgré cela, il est la meilleure chose que ces peuples représentés par 
cinquante pays ont apporté. » 
Meilleur que l’Islam ?.. 


Voici la dernière parole du ministre alors qu’il était le représentant de la 
délégation saoudienne lors de sa deuxième session en 1947 : 
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« Nous_avons pris l'engagement devant Allah_et devant l’histoire, de nous. 


engager scrupuleusement aux clauses de la charte, et à fortiori nous respectons les 
droits de l’homme, nous refusons l'injustice. » 


Discours de l’émir Sultân ÂI Saoûd à l’Onu 

L’émir Sultân Ibn Abdelaziz Al Saoûd a dit dans son discours prononcé lors du 40"° 

congrès des nations unies à l’occasion des 40 ans de la fondation de l'ONU : 
Clige Ke Àxë gall (joall (ya Ci Leïls 53e da gæuull Aus pell AKLoall CAS Hs 
el less (I Gas (ll Cülaa ŸI 5 Aoliall o38 Asaals Leilay Là sSumuil à Cu 
onsil élls su & je ji 
«Et si l’Arabie Saoudite s’est fait gloire de faire parti des membres qui ont. 
signé le pacte de San Francisco, sa Foi en l'importance de cette organisation et en 


ses objectifs qu'elle s'efforce de concrétiser n'a pas été ébranlé depuis cette époque. » 


Discours de Fahd Ibn Saoûd à l’Onu 

Le roi Fahd a dit dans son discours le jour de la fête du Ramadan, le 23 Juillet 1982 : 
Aa 8 jila Jals Dalill (1 salt Bisall 44 Jaxi - (sil sall 8 38 Ÿ les - Ci 
ol ca jai s clan gps ao s dl gl à Ji cleilalie sl ge 5 5 natal aaŸ 
ul 5 alse Jai «A sal © silall 8 58 (paulé 5 cLeile nn Y ox Si Ci jai 
a JY1 4, 
«Et nous travaillons, chers frères compatriotes, dans la sphère 
internationale, sous la tutelle des Nations Unies, ses branches et organisations, nous. 


nous engageons à Sa charte, Soutenons son effort et combattons toute attitude. 
aberrante cherchant à l’affaiblir ou à amoindrir la force du droit international, afin 
de le supplanter par la force des armes et le langage de la terreur... » Propos du 


« Serviteur » des deux lieux saints, à l’occasion de la fête du Ramadhan, le 23/7/1982, 
3/10/1402. ? 
e _Fahd déclare qu’il combat toute attitude cherchant à affaiblir l’Onu 


Le polythéisme de la Charte de l’Onu 

Le polythéisme, c’est de donner à Allah un associé dans ce qui Lui est propre. Ibn Al 
Qayyim dit : | 

shot al cn AIN Ets AE ae à 

De Dés 525 pu GS) bé Mia 3 4350 Le ile Luis, di as 
o D qi CE qglle dl 6 La 34% Ÿ of sdb quai MI di pal 
{eo ù "JS D 9À 9 Vars AM Je DÉPES Al QG ass 4 à Din 
by ii ai es Lil s laps :lagie dti us) culae cl Of 164 :#leŸ ] 
JG Us Sat se DS ) sll dl Sè atr £ ee US SD) 3 06 HE 
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2 Tout ces discours, nous les avons trouvés dans le site officiel du roi Fahd: 
http://www.kingfahad.ws/templet/spe14.htm 
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JA 5 LS 2 TA a lus ia dù Ac, si (at cal 8Y| sall 
Lin ess De bi il juil col [ 114 salt] LYS TE SU) J'EN 
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« Chapitre : et [la satisfaction] est de trois niveaux : le premier est la 
satisfaction complète ; ça veut dire être satisfait d'Allah pour Seigneur et se 
courroucer qu'un autre que Lui puisse étre adoré ; et ceci est le cœur de l'Islam et 
c’est ça qui purifie du grand Chirk. Être satisfait d'Allah pour Seigneur c'est de ne 
prendre aucun autre qu'Allah pour seigneur qui le dirige et à qui il réclame ses 
besoins : Allah a dit « Dis : voudrais-je d’un autre qu’Allah pour Seigneur alors 
qu’Il est le Seigneur de toute chose ?! » Sourate 6 verset 164 ; et Ibn ‘Abbäs a dit 
que le Seigneur c'est le Maître et le Dieu ; ça veut dire : Comment demanderais-je un 
autre Seigneur que Lui alors que c'est Lui le Seigneur de toute chose ?! Et Allah dit 
au début de cette sourate : « Dis : prendrais-je un autre sauveur qu’Allah ; Lui qui 
est le Créateur des cieux et de la terre ?! » sourate 6 verset 14. Ça veut dire : un 
autre adoré, un autre sauveur ; une autre source d'aide et de refuge que Lui ? Ceci 
est l'alliance qui inclut l'amour et l’obéissance. Puis Allah dit au milieu de cette 
sourate « Prendrais-je un autre juge qu'’Allah alors que c’est Lui qui a descendu 
sur vous le Livre bien détaillé ? » Sourate 6 verset 114 ; c'est-à-dire voudrais-je d’un 
autre qu'Allah qui juge entre moi et vous ; auprès de qui nous demanderons de 
trancher de nos litiges alors que Son Livre est le Maître des livres ! Comment 
recourrions-nous à un autre que Son Livre alors qu'Il l’a descendu détailler et 
expliquant toute chose suffisamment ? » [Madärij As-Sâlikîn 1/181] 
Puis il dit : 
lai Less » jé (ain alill Ce DÉS; Aulul s ds sill Huahätluall sûa 
YO} sus sill OS jf a II citalall où4 3 4a£as (ou y 5 all aualés 5 all 
Less o jé Veil Vel, ol su st 
«Et cette question est la base du monothéisme et sa fondation même. Et 
beaucoup de gens veulent un autre que Lui pour juge auprès duquel recourir et porter 
leurs disputes et duquel ils acceptent le jugement. Et ces trois degrés sont les piliers 


du monothéisme : de ne prendre nul autre que Lui pour Seigneur ; ni pour Sauveur ; 
ni pour Juge. » [Madârij As-Sâlikîn 1/182] 


Le polythéisme le plus évident dans la Charte de l’Onu, c’est de donner un associé à Allah 
dans le Jugement : 

Article 2 
L'Organisation des Nations Unies et ses Membres, dans la poursuite des buts énoncés à 
l'Article 1, doivent agir conformément aux principes suivants : 
Les Membres de l'Organisation règlent leurs différends internationaux par des moyens. 
pacifiques. de telle manière que la paix et la sécurité internationales ainsi que la justice ne 
soient pas mises en danger. 


Article 4 
Peuvent devenir Membres des Nations Unies tous autres Etats pacifiques qui 


acceptent les obligations de la présente Charte et, au jugement de l'Organisation. 
sont capables de les remplir et disposés à le faire. 
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La source de la Loi des membres de l’Onu, c’est la majorité des membres et non Allah 
et Son messager : 

Article 18 
1 Chaque membre de l'Assemblée générale dispose d'une voix. 
2 Les décisions de l'Assemblée générale sur les questions importantes sont prises à la 
majorité des deux tiers des membres présents et votants. Sont considérées comme 
questions importantes : les recommandations relatives au maintien de la paix et de la 
sécurité internationales, l'élection des membres non permanents du Conseil de 
sécurité, l'élection des membres du Conseil économique et social, l'élection des 
membres du Conseil de tutelle conformément au paragraphe 1, c, de l'Article 86, 
l'admission de nouveaux Membres dans l'Organisation, la suspension des droits et 
privilèges de Membres, l'exclusion de Membres, les questions relatives au 
fonctionnement du régime de tutelle et les questions budgétaires. 
3 Les décisions sur d'autres questions, y compris la détermination de nouvelles 
catégories de questions à trancher à la majorité des deux tiers, sont prises à la 


majorité des membres présents et votants. 


Article 92 
La Cour internationale de Justice constitue l'organe judiciaire principal des Nations 
Unies. Elle fonctionne conformément à un Statut établi sur la base du Statut de la 
Cour permanente de Justice internationale et annexé à la présente Charte dont il fait 
partie intégrante. 


Article 93 
Tous les Membres des Nations Unies sont ipso facto parties au Statut de la Cour 
internationale de Justice. 
Les conditions dans lesquelles les Etats qui ne sont pas Membres de l'Organisation 
peuvent devenir parties au Statut de la Cour internationale de Justice sont 
déterminées, dans chaque cas, par l'Assemblée générale sur recommandation du 
Conseil de sécurité. 


Article 94 
Chaque Membre des Nations Unies s'engage à se conformer à la décision de la Cour 
internationale de Justice dans tout litige auquel il est partie. 


Ces articles de l’Onu indiquent tous sans aucun jeu de mot possible, que les 
membres de l’Onu prennent pour Juge lors de leurs litiges : Le Droit International. Ils 
ont donc mis le droit international en rivalité avec Allah ; car Allah est le Seul 
Juge lors des litiges : 

Allah a dit « Chercherai-je un autre juge qu'Allah, alors que c'est Lui qui a 
fait descendre vers vous ce Livre bien exposé? » Sourate 6 verset 114 

Allah dit « Le jugement n'appartient qu'à Allah: Il tranche en toute vérité et 
Il est le meilleur des juges » Sourate 6 verset 57. 

Et Allah dit «Ne voient-ils pas que Nous frappons la terre et que Nous la 
réduisons de tous côtés? C'est Allah qui juge et personne ne peut s'opposer à Son 
jugement, et Il est prompt à régler les comptes. » Sourate 13 verset 41. 

Et Allah dit « Et Il n’associe personne à Son jugement » sourate 18 verset 26. 

Allah a dit : « Et n'invoque nulle autre divinité avec Allah. Point de divinité 
à part Lui. Tout doit périr, sauf Son Visage. À Lui appartient le jugement; et vers 
Lui vous serez ramenés. » Sourate 28 verset 88. 
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Et Allah a dit : « Sur toutes vos divergences, le jugement appartient à Allah. 
Tel est Allah mon Seigneur; en Lui je place ma confiance et c'est à Lui que je 
retourne (repentant) » sourate 42 verset 10 

Et Allah dit « C'est lui Allah. Pas de divinité à part Lui. À Lui la louange ici- 
bas comme dans l'au-delà. À Lui appartient le jugement. Et vers Lui vous serez 
ramenés. » Sourate 28 verset 70. 

Et Allah dit : « Et n'invoque nulle autre divinité avec Allah. Point de divinité 
à part Lui. Tout doit périr, sauf Son Visage. À Lui appartient le jugement; et vers 
Lui vous serez ramenés. » Sourate 28 verset 88. 


L’’abolition de l’alliance et du désaveu dans l’Onu 


La distinction entre les monothéistes et les polythéistes, est l’un des 
fondements de l’Islam, Allah a dit : « Vous avez un excellent modèle à suivre en 
Ibrâhîm et ceux qui furent avec lui, lorsqu'ils dirent à leur peuple : Nous somme 
innocent de vous et de ce que vous adorez en dehors d’Allah. Nous vous 
désavouons, et entre vous et nous apparaitra à tout jamais la séparation et la haine, 
jusqu’à ce que vous n'’ayez Foi qu’en Allah seul. » Sourate 60 verset 4 


Article 1 
Les buts des Nations Unies sont les suivants : 
3- Réaliser la coopération internationale en résolvant les problèmes 


internationaux d'ordre économique, social, intellectuel ou humanitaire, en_ 
développant et en encourageant le respect des droits de l'homme et des libertés 

fondamentales pour tous, sans distinctions de race, de sexe, de langue ou de 

religion; Etre un centre où s'harmonisent les efforts des nations vers ces fins 

communes. ».… 

Le comité de permanence, présidé par Ibn Bâz, a décrété que : 


Gb sl3 VI Cualuall Gus 8 SI ils ç5 jaïll 3 sell Ci GB el Ge Lai 5 
JS 5gi 5aa ; agalSsl ds 9 
« Quant à celui qui ne fait aucune distinction entre le juif, le chrétien, le reste 


des mécréants et les musulmans si ce n'est par la nation, et leur donne à tous les 
mêmes statuts, c'est un mécréant » [Fatâwâ Lajnat Dâ’ima 1/782] 


Et ceci n’est qu’un résumé de la description de l’Onu, car le but est d’être bref, 
mais il reste encore les lois de l’Onu qui interdisent ce qu’Allah a permis, comme par 
exemple : L’esclavage, qui est interdit par l’Onu dans le « Pacte des droits civils et 
politiques » article 8 ; alors que l’esclavage est autorisé en Islam à l’unanimité 
catégorique et indiscutable. 

Eu aussi la liberté d’expression ; qui est appliqué par l’Arabie Saoudite, en 
effet années après années, des milliers de gens constatent la liberté qu’on les chiites 
Rawâfidh de pratiquer leur polythéisme et leur mécréance, avec la protection de la 
police et de l’armée saoudienne, que ce soit dans le cimetière d’AI Bagqf3 à coté de la 
Mosquée sacrée du prophète ; ou ailleurs dans le pays. 


Et malgré tout le polythéisme et toute la mécréance que renferme l’Onu, Fahd ÂI 
Saoûd nous dit : 
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«Et nous travaillons, chers frères compatriotes, dans la sphère 
internationale, sous la tutelle des Nations Unies, ses branches et organisations, nous. 


nous engageons à Sa charte, Soutenons son effort et combattons toute attitude. 
aberrante cherchant à l’affaiblir ou à amoindrir la force du droit international, afin 


de le supplanter par la force des armes et le langage de la terreur. » 


Mouhammad Ibn Abdelwahhäâb a dit : 

«dt EN ls à let Cm Lu A À Li Gb il, 
Leill 5 (à (ou 9 la JG (je Ji 3 asie dl él jé A caalall où (5 92 
«Nous ne jugeons mécréant que celui qui donne un associé à Allah dans 

l’adoration après que la preuve de la fausseté du Chirk lui soit apportée, et aussi 

nous jugeons mécréant celui qui l’embelli aux yeux des gens, ou invente les 


arguments fallacieux pour le permettre ; et également celui qui se tien avec son épée. 
pour défendre ces monuments dans lesquels ont donne des associés à Allah, et combat 
celui qui le rejette et qui cherche à l’évincer ! » [Dourar Saniyya 10/128] 
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L’Arabie Saoudite et le Conseil de coopération du Golfe 


Mouhammad Amîn Changitf a dit : 


&lé ele LS Lil &slaull Logaill oies 

il aeogll viloäll ooa cil of : sell 
A de au ail le ollaill les vi 
alu pale dll LL alu) ul le Mes Je al 
. mA L>9)l 95 ue olacig « d puy 


« Sur base de ces textes célestes que nous avons mentionné : il 
apparaît de la plus évidente manière que ceux qui suivent les lois 
inventés que Satan leur a légiféré par le biais de la langue de ses 
alliés, et qui s’opposent à la Loi qu'’Allah a légiféré par le biais de la 
langue de Son messager : que nul ne doute de leur mécréance ni de 
leur polythéisme sauf celui à qui Allah a voilé la vue et aveuglé de la 
lumière de la révélation, comme eux... » [Adhwâ’ AI Bayân 3/328] 


Il s’agit du conseil visant à résoudre les désaccords et les conflits entre les pays du 
Golfe, les membres doivent porter secours à l’un des membres si celui-ci est attaqué 
par un autre Etat. Les membres sont : 

B) Les Emirats Arabes Unis. 

C) Bahreïn. 

D) L’Arabie Saoudite. 

E) Le Sultanat d'Oman. 

F) Le Qatar 

G) Le Koweït. 


Voici la déclaration de Ryâdh du 4 avril 1981 concernant la réunion des 
ministres des affaires étrangères des 6 pays du golfe au sujet de l’inauguration du 
conseil de coopération du golfe : 


dus pe li ÂSbaat | 9 (un paul | À 94 9 Saaalt Lu jet} sf aYl Jgû pa DS Ga ha) 
Cilau 3 Lols ENS (pa pgiss ds y Lal es 95) À 94 9 (as dial 4 Asa gmuul| 
hi pi pete GS ou gl doanl Ga à put ls gite LE À 
chagli aa 99 dl jhall puaalli a giluÿs iolciadls Aleiy| Ya Al 
oi Si, cuoludll auas os pers Joli; JA, Guuill Gas à agé ls 
Cilisa à lgiléac) Cus Doll 9 est 95h (gi césari QT cags Lalla 2385 
DA "Jia jell la Jai bail cales âge lle EYgal 
« Considérant leurs relations privilégiées, valeurs communes et organismes 
similaires entres eux, et de l'importance de mettre en œuvre une coordination 


profonde dans différents domaines que sont l’économie, de société, et de leur foi en 
en avenir commun et un but unique, et de leurs envies à concrétiser complètement 
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cette coordination et d'union entre eux dans tous les domaines, les différents Etats 
que sont les émirats arabes unis, le Bahreïn, l'Arabie saoudite, le sultanat d'Oman, el 
Qatar et le Koweït ont décidé de mettre en place ce régime afin de renforcer leurs 
relations entre les membres, il aura pour nom : « le conseil de coopération du golfe » 
et son siège sera à Riyad.…. » 


Ce conseil devra mettre en place différents organismes dans les domaines suivants : 
- L’économie 

- Le commerce et la douane 

- L’éducation et la culture 

- La presse et le tourisme 

- Les législations 


L'article 21 stipule : ; | 
nl el RTS els Le si gli) ons Ÿ M Adlis els :(218) 83La 


«Il n’est pas permis à un Etat d’avoir une réserve sur les décrets de ce conseil. » 


Et ce conseil est basé sur un règlement de base (Nizâm Asâsf.), et le règlement 
de base pour la résolution des conflits le jlidll À qui Augl utuÿl sUaill composé de 13 
articles. 

L’article 9 stipule : 


Obs La y Ji ai si Of Qle AoluY| Las Jill eusalie s cul sal Cù pal 5 y sit s 
Late SU AN Gulf Ai LA PO EL 

«Le conseil donne ses ordres et ses décrets en accord avec le règlement. 
fondamental du conseil, le droit international, les us et coutumes internationales et. 


les principes de la loi islamique après les avoir soumis au haut conseil afin qu'il. 
décide de ce qui en convient. » 


Les sources de décret de cette organisation sont : 

1) Le règlement fondamental 

2) Le Tâghoût du droit international 

3) Les us et coutumes internationales 

4) La Loi Islamique (en dernier, notez bien) ?! 
Donc, est-ce que ce conseil ne se réfère, dans leurs jugements, qu’à Allah et Son 
messager, uniquement et sans aucun associé ? Ou bien ont-ils au contraire fait primer 
le droit international et 2 autres sources pour lesquels Allah n’a jamais révélé 
d’autorité, sur le Coran et la Sounna ? Sans oublié que, le jugement du Coran et de la 
Sounna ne seront appliqué, comme le stipule l’article : après les avoir soumis au haut 


conseil afin qu’il décide de ce qui en convient. 


Ceci est un polythéisme abominable, et celui qui conteste ça est soit : 
- Celui qui ignore qu’Allah est Le Seul Juge et Législateur 
- Celui qui le sait, mais qui se rebelle contre Allah 
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L’Arabie Saoudite et la ligue arabe 


Mouhammad Ibn ‘Abdelwahhäb a dit : 


GR, Lb JS we Lis ül: ©9£ ll 29 | ieo9 

ol >> 9 ex ol 4 ail 9Ù > yo «dll né à 
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Jgall le Llallo .6Lull 2 s5l V Lis all 

#J9 abl VI 4} V Joÿ 9 US lies «5 Jlolg 
.©9C IL ,88 29 «all (094 


« Et le sens du désaveu du Tâghoût, c’est que tu fasses rupture 
avec tous ce qui est pris pour divinité en dehors d’Allah, que ce 
soit un Djinn, un homme, un arbre ou une pierre ou autre, et 
que tu témoignes de sa mécréance et de son égarement, que tu le 
haïsses, même si c’est ton père ou ton frère. Quant à celui qui dit 
« Je n’adore qu’Allah, et je ne m’oppose pas aux sidis, ni aux 
mausolées ni aux tombeaux, et autre paroles de ce genre : celui 


là a mentit lorsqu'il a dit « Il n’y a de vraie divinité qu’Allah. »_ 


Il n’a pas cru en Allah, et n’a pas désavoué le Tâghoût. » 
[Dourar As-Saniyya 2/121] 


La Ligue des États arabes a été fondée par l'Arabie saoudite, l'Égypte, l'Irak, la 
Jordanie, le Liban, la Syrie et le Yémen du Nord. L'association veut affirmer l'union 
de la nation arabe et l'indépendance de chacun de ses membres. 


Voici ce que mentionne l’article 8 de la Charte de la ligue arabe : 
Jos çà eilall eSsil pli Âedlall (3 ÀS ill Jgall Ce À 50 JS à is :(8) 53la 
AD dam p.555 Y OÙ gets (Sail dit (3 ès Ga Vs o prie 3 ç5 AY À ædall 
Less All is ua I 
«Article 8 : « Tout Etat membre de la ligue respecte le régime politique en 
vigueur dans l’un des Etats membres, elle considère cela comme un droit privilégié 


de chaque Etat et s'engage à ne commettre aucune action visant à modifier ce. 


régime. » » 


Pour ne pas faire trop long, cet article indique clairement et sans aucun jeu de 
mot possible, que l’Arabie Saoudite respecte le régime politique Libanais et s’engage 
à ne commettre aucune action visant à le modifier. Voici un exemple du 
gouvernement Libanais : 

« La constitution stipule que le Président, obligatoirement chrétien maronite, 
est élu par le Parlement (Majlis AL Nuwab ou Chambre des Députés) à la majorité 
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des deux-tiers et pour six ans. Il n'est pas directement rééligible sauf modification de 
l'article 49 de la Constitution. Ses pouvoirs ont cependant été réduits au profit du 
Premier Ministre depuis les accords de Taef. Ce dernier doit être musulman sunnite 
et est responsable devant les députés ainsi que le président de l'Assemblée nationale, 
qui lui doit être musulman chiite. L'Assemblée Nationale comporte 128 sièges, 


répartis entre chrétiens et musulmans, qui sont élus au suffrage universel direct. » 


Nul monothéiste n’ignorera la mécréance de celui qui respecte un tel régime 
politique et qui promet de ne jamais rien tenter pour le modifier... Respecter le 
polythéisme invalide totalement le rejet et la haine de ce dernier. 

Et ceci pour ne parler que du Liban, mais nous ne parlons même pas de l’Irak 
Baathiste, de l’Egypte socialiste, du Yémen du sud communiste, etc. 
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L’Arabie Saoudite et le recours aux lois des hommes 


Hammäâd Ibn ‘Atiq a dit : 


all LUSJ àaJlo cel 5 lgisia uulo loai299 
09 ül cale 159 alu9 ae all _ Lo aus äuuo 
el 60 Le Lil eo es LS LDa>9 &9lS 


« Et ils ont mis en place des lois qu’ils imposent au peuple et qui 
s’opposent au Livre d’Allah et à la Sounna de Son prophète, 
qu’Allah le bénisse et le salue. Et tu sais déjà que ce fait à lui 
seul, suffit pour bannir de l’Islam celui qui le commet. » 
[Dourar As-Saniyya 9/257] 


L’Arabie Saoudite recourt aux lois inventées par les hommes et applique des 
codes et règlements qui rejettent le Coran et la Sounna depuis plus de 60 longues 
années, et ceci est le constat de savants dont nul ne remet en cause l’intégralité tel que 
le défunt Cheykh ‘Abdallah Ibn Mouhammad Al Houmayyid, et le défunt 
Mouhammad Ibn Ibrâhîm À1 Cheykh. 


Le Code du Travail et des Travailleurs en Arabie Saoudite 


Extraits du texte « Exposé de ce qu'il y a dans le Code du travail et des 
travailleurs comme erreurs, contradictions et déviances » [Dourar As-Saniyya 
16/237] du Cheykh ‘Abdallah Ibn Mouhammad Al Houmayyid : 

68 jglaall xs Jill allés Las 8 Lis L)sal ail RTS (aa le CAS 
sLubl ais 4 all aime ç (SAM Ai la Of ses Ÿl dau Gle &e BDs 
.Jalall lle; cale ju 
« Les remarques générales sont que : ce Code contient beaucoup de points qui 


s'opposent à la Charïa pure, et on y remarque par exemple, pour être bref : que ce. 
règlement instauré par le gouvernement contient des choses qui ne sont pas tolérée. 


par la loi Islamique, ainsi que des conditions qui sont tantôt dans l'intérêt de 
l'employeur, et tantôt à son détriment, et ainsi pour l'employé. » [Dourar As- 
Saniyya 16/252] 


Da rail à 3 58 da ecalu (ja du dl if Le aa sgà cetlaill Nha à Sà La Lei 
Aie ao Ai 51 


« Quant à ce qui est mentionné dans ce Code : ce n'est autre que l'application 


de lois pour lesquels Allah n'a révélé aucune autorité, mais qui sont au contraire un 


rejet des textes du Coran et de la Sounna, et ceci est une observation générale. » 
[Dourar As-Sanniyya 16/255,256] 
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« L'article 43 stipule : « Toute condition opposée aux lois de ce Code sera 
considérée comme caduc ; et ne sera pas applicable, même si elle avait été mise avant 
que ne soit émis ce règlement. » 

Allah nous suffit, Il est le meilleur Garant ! C'est à Allah que nous sommes, et 
c'est à Lui que nous revenons ! Quel malheur pour l'Islam ! S’oppose t'on de la sorte 
et aussi ouvertement au Coran et à la Sounna, en jetant leurs lois contre le mur, avec 
tant d'audace et d'’insolence ? N'est-ce pas là un affront contre Allah et Son 
messager ? « Et quiconque affronte Allah et Son messager. Allah est certainement 
dur en punition! » [Sourate 8 verset 13] ? 

N'est-ce pas là une mise en égarement de la communauté musulmane ? N'est- 
ce pas une incitation au recours au jugement du Tâghoût ?.…. 

On observe aussi dans cet article abominable plusieurs observations : parmi 
elles : C'est que l'article considère les lois de ce Code comme au dessus de tout autre 
Code, même les lois Islamiques ! Et c'est très clairement stipulé par l'article ! Nous 
nous réfugions auprès d'Allah de contredire Sa Loi et Sa religion ! « Est-ce le 
jugement païen qu'ils veulent ? » Sourate 5 verset 50, « « Non ! Par ton Seigneur ! 
Ils n’auront pas de Foi aussi longtemps qu'ils ne te prendront pas pour juge lors de 
leurs disputes. » 

Et lorsqu'il dit « toute condition opposée aux lois de ce Code sera considérée 


comme caduc » ceci est un rejet claire et évident de la parole du prophète qu'Allah 
le bénisse te le salue qui dit « Toute condition qui n'est pas dans le Livre d'Allah est. 


caduc, même s'il y a 100 conditions ! » 


Or ce Code rejette ce Hadith d’un rejet abominablement claire, qui ne laisse 


suggérer en aucun Cas une autre interprétation : il dit clairement que tous ce qui va 
à l'encontre de ce Code est caduc même si cette condition est valide et conforme aux 


propos du messager d'Allah, qu'Allah le bénisse le salue : « Les musulmans doivent 
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s’en tenir aux conditions auxquelles ils se sont engagé ! » Comme si par exemple l’un 
des deux partis met en condition un intérêt donné qui n'est pas noté dans le Code : 
cette condition serait caduque ! Quelle audace contre la Charia ! Quel propos à 
l'encontre d'Allah dénués de toute science ! » [Dourar As-Saniyya 16/299,301] 


Et il dit : 
gl ail Iha 61 qu cal Ji Le né (I Sa Of 8 Ÿ 558 Y if :lee BA 
OŸ falu s 4e à çobue À] guu j Ain 9 di QUS jé (Ja Bdahual| ehill JA > jÈ 
Still s'= A] qu 9 al (es sl «(33 sé all Sail les Çya dns sil Qi salt oûa 
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Yet ad ea sosie a D) 5 Yi llai OU lus à je 
Lau yl ETES die ll ALES" ds «dll Still = Lalll Sa o 
« Nous y observons que : Il n'est pas permis à qui que ce soit de recourir au 
jugement d’une autre loi que celle révélée par Allah, que cela soit à celui de ce Code 
en particulier ou de tout autre Code qui ne s'en réfère pas au Livre d’Allah et à la. 
Sounna de Son messager, qu'Allah le bénisse et le salue. Car ces lois inventées sont 


dans leur ensemble la loi du Tâghoût, auprès duquel Allah et Son messager ont. 
interdit de recourir. Il ne faut recourir qu'à la loi révélée par Allah dans Son Livre, 


venu par la langue de Son messager, qu'Allah le bénisse et le salue. Allah a dit 
« Non ! Par ton Seigneur ! Ils n’auront pas de Foi aussi longtemps qu'ils ne te 
prendront pas pour juge lors de leurs disputes. » 

D'autant plus que nous avons observé que ce Code est séparé de la Charia et. 
s’y oppose ; alors comment serait-il permis à qui que ce soit d'appeler les gens à 
recourir à son jugement, et à abandonner les lois Islamiques, tout en se prétendant 
musulman ?! » [Dourar As-Saniyya 16/298] 


Propos de Mouhammad Ibn Ibrâhîm ÀI Cheykh sur ce même Code : 

DA Auaill (à je Le Ou af. (ee pù jé Jlaxlls Jaxll sai - 4045 ) 
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«4045 : Le Code du travail et des travailleur est illégale dans l'Islam »… 
Nous vous informons donc que c'est ce qu'a émis le tribunal religieux qui sera pris en 


compte dans cette affaire; par contre ce qui a été délivré par le ministère des. 
communications Se référant au Code du travail et des travailleurs : ce Code est basé. 


sur les lois inventées et non sur les lois religieuses ; et il n'est pas permis de 
l’accepter ou de soutenir ce qui est fondé dessus …. » [Fatâwâ wa Rasâ’il 12/271] 


Autres codes et tribunaux du Tâghoût en Arabie dénoncée par Mouhammad Ibn 
Ibrâhîm ÂI Cheykh 


Fatwa n° 4038 Les affaires commerciales aux Tribunaux islamiques 


http://mouwahhid.wifeo.com 


A all Das ass Ga (ue él Sal QU À À Si Glnalls - 4038 ) 
4928 ) ba (5 JNLE ol pal (SLA 5 aull cialus 5 pas 
À 25 4 ag al £ 2 gas Al Al AlsŸ 4 Gà pal 11/4/1375 CPE 
-; Leant CUBA die LB Y 3 6 (58 all aUaill ou p3 ç5 8 Ai AS, Gb Iu 
UNI Jia iii 036 O0: lui M (3) Elle (3) 8 El 
aus jaè 5! Due Gondll JS slçu Jill Ge cue Jill ou À4 ail 
"As sœull Au pell ASboall 24 JA 4 aSs all 5 " Leil sie As Ladl Gest 33; 
less Lu JS Liu jo 3 6 À Ml 8 jall 1369 le ÂSas Aa all À aibas & silall 
= ail A, Lies à ç ie Là YA LE Lai Keué Le Line sé 


Al l LL à ai à ÿ dt il 
gl ds (4 à ii Lil 2 3 Qaëill #) PAPE 1e, 6 re ) 3 
yo és Jui M cuilaill à Last el cell Gall Ulead 3 
DsaNl Ga Gus age ùS als AL 6e Jab is la ic s « à elle 
6 ob gun (y 53 où $ al 8alic Ga ol qu Le JS Gss sis 5 pli eSSi 5 .Algis Y) 
OS Os e Al él LÉ Ÿ où y dgmdll 8 dt Cioaleïll (gai 
C8 hu C9 y Yo . 238 43 els Le Gall eall sa - plu ; Aie al Lo lou , 
db Jai Ge Y] tesll 

« De Mohammed Ibn Ibrahim à son altesse l’émir de Riyad... En référence à 
votre écrit numéro 4928 en date du 04/11/1375 accompagné des documents privés en 
relation à la fondation d'une chambre de commerce. Nous souhaitons vous informer 
que nous avons étudié ce système et avons plusieurs remarques à y faire, notamment 
en ce qui concerne la partie D de l’article 3 qui stipule : «La chambre doit être la 
référence pour les litiges commerciaux entre les opposants, qu'ils soient inscrits ou 
non dans celle-ci. » !!! 

Nous avons aussi obtenu une copie intitulée « Système du tribunal de 
commerce en Arabie Saoudite » éditée par l'imprimerie nationale à la Mecque dans 
sa deuxième édition en l'an 1369 : nous avons analysé la moitié de ce système et y. 
avons trouvé un Système de lois inventées par les hommes, et non divines. Ainsi, nous 
avons la conviction qu'étant donné que cette chambre est amenée à être la référence 
en matière de litige, il y aura donc un tribunal qui lui sera propre, et que ces juges 
seront civils et non religieux, des juristes, et ceci est en contradiction flagrante avec 
la loi qu'Allah a envoyée avec le messager qui est exclusive en matière de jugement 
parmi les gens et qui elle seule éclaire leurs croyances et adorations, leur permettant 
de connaître le licite de l’illicite, et de trancher lors d’un litige. 

Considérer ces lois comme bonnes pour juger, ne serait-ce qu'une toute petite 
loi, revient à ne pas être satisfait du jugement d'Allah et de son Messager, et le 
considérer comme incomplet et insuffisant pour solutionner les litiges et accorder 
justice à qui de droit, et considérer les lois des hommes comme parfaites et bonnes 


pour juger entre les litiges. Croire cela est une mécréance qui fait sortir de l'islam, 
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l'affaire est grave et importante, elle n'est pas du ressort de l'effort d'interprétation. 


Juger exclusivement avec la loi d'Allah est similaire à adorer Allah seul, car c'est le 
sens de l'attestation qu'Allah soit le seul vrai adoré sans associé, et que le messager 


soit le seul a être suivi et dont le jugement doit être appliqué, les épées ne 
s ‘entrechoquèrent durant le djihad que pour concrétiser ce but. » 


Fatwa n° 4043 Sur la référence judiciaire des affaires de Cinéma, Tabac et 
autres. 


( Lea! Leë 555 3 SI 3 Laisull Gus AS); - 4043 ) 
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(13/6/1387 à 2206/1 à /0e) 


«En référence à votre circulaire 9832 en date du 7/8/86 dont nous avons eu 
une copie, joint à l’ordre supérieur numéro 16458 en date du 15/7/86 où il y a un 
accord a votre demande à ce que les affaires de cinéma et de tabac, revues et cd, 
instruments de musique et autres choses du genre soient présenté au « comité de la 
résolution des litiges commerciaux », en le chargeant d'examiner ces affaires, sous 
prétexte que les tribunaux trouvent humiliant de devoir s'occuper de ce genre 
d’affaires. 

Nous souhaitons faire comprendre à son excellence que nous n'avons pas mis. 
en pratique cette circulaire car nous avons la conviction qu'un tel acte n'est pas. 
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permis en religion, car l'obligation religieuse est de juger avec la loi islamique pure. 
dans tout litige en obéissant à Allah qui a dit : « Si vous vous disputez en quoi que ce 
soit, reportez le devant Allah et son messager, si vous croyez en Allah et son 
messager » et Sa parole : « Non par Ton seigneur, ils ne seront pas croyants tant 
qu'ils ne t’auront pas fait juge de leurs différends » et aussi en obéissance au 
messager qui a dit : « Nul d’entre vous n'est croyant, tant que sa passion en sera pas 
soumise à ce avec quoi je suis venu. ».Les tribunaux ne trouvent aucune honte à juger 
toute afjaire qui leur est présentée, afin de donner droit à la vérité et d’anéantir le 
faux, de dire que ce qui est interdit est interdit, tout en clarifiant le jugement d'Allah, 
de même que pour le licite on le déclare comme tel. Et s'il en découle la suspension 
de certaines choses interdites, alors cela est le bien voulu et l'intérêt même si cela 
doit nuire à l'intéressé, car celui qui commet un interdit doit être blâmé, et entre 
autres par la destruction de ce qu'il possède comme choses interdites. La constitution 
de cet Etat par la grâce d'Allah, est le jugement de la loi islamique dans toute affaire, 
petite ou grande. Permettre à d’autres institutions que les tribunaux islamiques de 
pouvoir juger de certaines affaires est contradictoire à cette constitution divine, et en 
cela il y a une humiliation des tribunaux islamiques et de la législation avec laquelle 
ils jugent. Et le roi ainsi que vous-mêmes, êtes les personnes les plus empressées à 
préserver la loi islamique et obliger les gens à revenir à la justice islamique. » Fin de 
citation. 


Fatwa n° 4044 Les juristes des lois humaines avec les érudits de la loi islamique. 
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«De Mohammed Ibn Ibrahim à l'attention de son Excellence le ministre du 
commerce et de l’industrie. 

Nous avons reçu votre écrit numéroté 624 et daté du 12/10/1388 au sujet de ce 
que vous avez nommé : « les organisations de conciliation et de jugement entre les 
litiges naissant de l'application des règlements commerciaux émis par les hautes 
autorités. » 

J'ai compris tout ce que vous avez expliqué et particulièrement ce qui est en 
rapport avec ceux que vous avez désignés comme étant des gens d'expérience avec les 
érudits, et les exemples que vous avez cités et dont les organisations citées 
précédemment devront solutionner par le biais de la conciliation et de jugement, vous 
dites aussi que ceci n'est en rien en contradiction avec les impératifs de la loi 
islamique. 

Je remercie votre excellence pour cette explication, mais la chose que j'ai 
réprouvé et que récuse tout musulman, et j'en ai parlé plusieurs fois avec le roi lui- 
même, c'est de choisir des membres séculiers à côté des érudits dans cette 
organisation comme il est précisé dans l'énonciation envoyée aux membres, mettre 
des séculiers avec les religieux revient à associer les règles qu'ils éditent et ce au 
nom de la conciliation et avec leurs signatures apposées ensemble. Et ceci sans aucun 
doute mettra ces règles là, soumises aux passions des séculiers, comme elle sont 
soumises aux avis des érudits, et il y a en cela une mise en égalité entre la loi 
islamique et les lois humaines, et ouvrir la porte au jugement par autre que la loi 


islamique et son remplacement. Or, ceci est réprouvé par l’Imam des musulmans, de, 
même que tout musulman sincère dans son islam, car cela revient à juger par autre. 


que la loi islamique entre les hommes et c'est une mécréance et fait sortir son auteur. 


de l'islam, qu'Allah nous en préserve ! 

Nommer ces séculiers comme étant des gens d'expérience ou bien les décrire 
comme « conseillers » ne change rien au problème. Ce qui est obligatoire, c'est de 
constituer cette organisation avec des érudits qui jugeront parmi les gens avec la loi 
islamique et exécuteront les ordres d'Allah et de son messager qui jugent entre les 
gens avec la vérité et la justice. Le droit canonique et ses hommes ne doivent en 


aucun cas juger parmi les hommes, car en agissant ainsi ils vont juger avec les lois. 


inventées qui contredisent la religion d'Allah et Sa loi, car ils ne connaissent rien 
d'autre que leurs lois. Et s'il y a parmi les lois qu'ils promulguent certaines qui sont 


en conformité avec la loi islamique, ce n'est pas fait dans le but de suivre la loi 
d’Allah, mais c'est juste une coïncidence. Le Moufit. » 


Fatwâ n° 4048 Permettre aux juges d’examiner toute affaire. 


(Uzaill JS Là phaill (à élumill aux 4048) 
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«Il nous est parvenu que certains juges renvoient certaines affaires au bureau 
du travail et des travailleurs ou autres circonspections sous prétexte que cela est de 
leur spécialité. 

La loi islamique est apte à gérer les affaires des hommes dans toute chose, 
elle contient de manière parfaite le nécessaire pour solutionner les différends et 
trancher les opposants et clarifier tout problème. 

Renvoyer ces affaires vers ces_ institutions est une reconnaissance des lois. 
humaines et un accord avec ces régimes qui contredisent les bases de la pure loi. 
islamique, et montre que les tribunaux islamiques sont incompétents, paresseux, et 
c'est une déclaration de renonciation aux obligations et une fuite des responsabilités. 
Vous devez donc vérifier toute affaire qui vous parvient et efforcer-vous à y juger de 
la meilleure manière d'après la noble Shari'a. Prenez garde à ne pas renvoyer une 
affaire, si un point vous semble complexe, écrivez-nous, qu'Allah nous guide vers le 
bien. » Fin de citation. 


Fatwâ n°4056 Association de comités non religieux avec le juge 
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«De Mohamed ibn Ibrahim... Nous attirons votre attention sur votre écrit 
n°23442 envoyé le 12/11/1385 à son excellence le ministre de l'intérieur 
accompagné par diverses solutions que vous propose le ministre de l'intérieur relatif 
aux fondements permettant l'acquisition de la propriété de terrain pour les 
particuliers dans la région de Baha. 
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Nous souhaitons porter à votre connaissance, qu'après une étude approfondie 
il s'avère que l’article 3 précise qu'il y aura une association entre des comités non 
religieux avec le président du tribunal dans ce qui est du travail propre d’un tribunal, 
et vous n'ignorez pas que parmi les spécificités du juge est considéré ayant trait au 
religieux, ainsi donc, nul à part des juges ne doivent collaborer avec lui, il est 
nécessaire que le tribunal soit totalement indépendant dans ce qui ressort d sa 
spécificité, ainsi il fut de notre devoir de vous clarifier ce point..Je demande à Allah 
de vous préserver et qu'Il secourt par votre biais Sa religion et Son livre. » 


Fatwâ n°4052 Non au comité agricole, réprimande pour celui qui demande le 
jugement vers le comité agricole. 
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«De Mohammed Ibn Ibrahim à son altesse le président du conseil des 
ministres. Nous avons pris connaissance du jugement rendu à l'encontre de 
Abdallah Mouhssin Oabli par le juge de ‘Ala dans l'afjaire contre Ahmed ‘Abdallah 
moussa en rapport avec le cours d’eau dans le puits bahriya à ‘Ala et de la lettre du 
juge demandant à ‘Abdallah Mouhssin de préciser contre qui porte sa plainte, ce à 
qui il répondit qu'elle était destinée à Ahmed ‘Abdallah Moussa, et il demande aussi 
à ce que le jugement soit rendu non pas par le tribunal mais par le comité agricole et 


ce conformément à la loi en vigueur dans le pays. 
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Après avoir étudié cela, nous souhaitons vous faire part de notre répulsion 


vis-à-vis d’un tel fait, comment peut-on ainsi délaisser le jugement d’Allah et de Son 


messager et l’on demande le jugement à des instances séculières qu'Allah n'a jamais 
permises, et Il a dit sur celui qui s'éloigne de Son jugement : « N'as-tu pas vu ceux 
qui prétendent croire à ce qu'on a fait descendre vers toi [prophète] et à ce qu'on a 
fait descendre avant toi ? Ils veulent prendre pour juge le Tâghoût, alors que c'est 
en lui qu'on leur a commandé de ne pas croire. Mais le Diable veut les égarer très 
loin, dans l'égarement. » Sourate 4 verset 60. 

Cette personne ne médite-elle pas sur l’histoire de ces deux hommes dont l’un 
rechercha le jugement du Messager et le second celui de Ka'’b ibn AI Achraf, ensuite 
ils exposèrent leur cas à ‘Omar qui demanda à celui qui n'avait pas voulu du 
jugement du Messager : « est-ce vrai ? » L'homme répondit que oui, alors ‘Omar le 
frappa à la nuque avec son sabre. 

Cette affaire doit être jugée au tribunal religieux, si le juge a besoin d'autres 
éléments alors il demandera aux personnes compétentes dans ce domaine, puis il 
jugera conformément à la Shari'a. » [Fatâwâ Wa Rasâ’il ; 12/271-277] 


Qui pourrait oser continuer à dire que l’Arabie Saoudite est le pays de la 
Charia ? Le pays du Tawhîd ? 
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Annexe 


Le 25 Aout 2008, un Libanais a été condamné à 4 ans de prisons à Médine, pour avoir 
prétendu être un prophète et avoir le pouvoir de parler aux anges et de connaître 
l’invisible. 
http://www.alarabiya.net/articles/2008/08/25/55454.html 
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Conclusion : En Arabie Saoudite ; si tu prétends être prophète tu ne risques 
que 4 ans de prison, mais si tu accuse le roi de mécréance : c’est la prison à vie... 
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